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Ce sont des pointures dans
leurs disciplines respectives :
physique, mécanique, scien-

ces humaines et on en passe. Com-
ment rendre leurs sujets de recher-
che non seulement accessibles au 
grand public mais ludiques ? Voilà 
bien l’objectif affiché et affirmé de 
« Ma thèse en 180 secondes », un 
défi proposé depuis cinq ans déjà 
aux doctorant(e) s et jeunes doc-
teur(e) s. Dix d’entre eux, issus des 
six écoles doctorales de Bourgo-
gne-Franche-Comté sont en lice 
pour la finale régionale du con-

cours « Ma thèse en 180 secon-
des » (MT180) qui se déroulera le 
mardi 12 mars, de 18 h à 21 h au 
théâtre de Montbéliard. « Un con-
cours qui allie éloquence, humour, 
vulgarisation scientifique et trans-
mission des savoirs », résume l’uni-
versité BFC qui porte l’événement.

Après une phase de présélection
sur vidéos, MT180 opposera les dix
meilleurs candidats. Seuls deux des
dix seront qualifiés pour la demi-fi-
nale nationale qui se disputera en 
avril à Paris. Et peut-être sélection-
nés pour la finale, le 13 juin, à 

Grenoble et la finale internationale
en septembre à Dakar au Sénégal.

Trois minutes pour convaincre
Ils ont donc 180 secondes pour

expliquer, devant un public profa-
ne, leurs sujets de recherche. Inuti-
le de préciser qu’en trois minutes 
chrono, l’exposé doit être concis, 
clair et convaincant. Pour soutenir 
cette performance contre la mon-
tre, les candidats s’appuient sur 
une diapositive. Rien de plus.

Ainsi donc, apprend-on entre
deux portes, que l’une des docto-

rantes compte évoquer la réindus-
trialisation en faisant référence au 
Seigneur des anneaux, célèbre tri-
logie de Tolkien adaptée au ciné-
ma. Comment va-t-elle s’y pren-
d r e  ?  R é p o n s e  m a r d i  à 
Montbéliard.

En collaboration avec le Pavillon
des sciences de Montbéliard, 250 
scolaires assisteront l’après-midi 
aux répétitions. Ils attribueront un 
prix au candidat qu’ils estiment le 
plus pertinent. Le soir, (ouverture 
des portes au public à 17 h 30), l’un
sera nominé par le prix du public, 

l’autre par le prix du jury composé 
de personnalités du monde socio-
économique, des sciences, de l’art 
ou bien encore de l’enseignement 
supérieur. Place à l’aisance verbale
et à la vulgarisation scientifique 
mardi, jour qui verra l’aube se lever
à 6 h 30.

Françoise JEANPARIS

> Les inscriptions en ligne sont 
ouvertes pour assister gratuitement 
à la grande finale régionale 
(www.weezevent.com/mt180-
bourgogne-franche-comte).

MONTBÉLIARD >  Insolite

« Ma thèse en 180 secondes chrono »
Ils ont trois minutes, pas plus et 
l’aide d’une petite diapositive pour 
expliquer et vulgariser leurs sujets 
de thèse. Dix doctorants de 
Bourgogne-Franche-Comté relèvent
le 12 mars à Montbéliard un défi 
ludique, scientifique et original.

Le défi ludique et scientifique a été relevé par les doctorants l’an dernier à Besançon. Bis repetita avec dix nouveaux candidats le 12 mars, à Montbéliard. Archives E.R.

Ces 7 et 8 mars, l’école Pigier de
Besançon accueille la 10e édition du
Challenge Performance national. 
115 étudiants de 3e année de bache-
lor en management d’entreprise ve-
nus des 24 écoles Pigier de France se
retrouvent pour concourir lors de 
cette finale. Au départ, ils ont été 770
à travailler depuis octobre 2018 
pour créer un nouveau produit ou 
un service innovant sur le marché 
français.

À Besançon, ce sont les meilleurs
qui vont s’affronter, manière pour 
eux de mettre en application tout ce 
qu’ils ont appris durant leurs 3 an-
nées de bachelor en le confrontant à
la réalité du marché du travail face à 
des professionnels. On retrouvera 
les étudiants en bac + 3 « responsa-
ble du développement commer-
cial » et « responsable de communi-
cation et webmarketing ». Chaque 
projet sera articulé autour d’une 
idée, d’un concept à développer de-
vant un jury de 20 personnes com-
posé de professionnels et d’anciens 
élèves (dans la peau de futurs inves-
tisseurs). Les équipes devront con-
vaincre de la fiabilité et de la créativi-
té de leur projet grâce à un travail 
préparatoire : étude de marché, 
mix-marketing, communication, 
gestion et budget. L’objectif n’est pas
de trouver LE produit innovant 
mais de mener une démarche pro-

fessionnelle d’études, de réflexion 
stratégique, de mise en œuvre opé-
rationnelle pour un lancement effi-
cace et performant. Le passage de-
vant le jury se fait en 30 minutes.

À noter que chaque année, le Chal-
lenge Performance suscite des voca-
tions. Certains étudiants décident 
en effet de se lancer réellement dans
l’aventure de l’entrepreneuriat com-
me l’équipe de Nice, gagnante de 
l’édition 2016, qui a créé Bright Bi-
ker, un manteau connecté sur lequel
sont cousus des néons lumineux 
branchés à la moto servant de pro-
longement aux clignotants. Le mo-
tard est ainsi plus visible des auto-
mobilistes.

BESANÇON  > Éducation

Challenge national Pigier : c’est le jour J !

Le challenge, une belle récompense 
pour Pascale Meotti et Florence 
Lamberti, les deux directrices de 
l’école Pigier de Besançon. DR
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Comme le nombre 
de doctorants qui vont 
s’affronter mardi prochain.

Pour l’école Espera Sbarro de
Montbéliard, « ce type de carrosse-
rie, ces formes, c’est une première. 
Avec son style, on est plutôt en 
phase avec la mode néo-rétro ac-
tuelle », lâchent de concert les élè-
ves, au nombre de vingt-quatre, de 
sa promotion 2018-2019.

Ça y est, leur proto baptisé Ren-
ner — un véhicule de course capa-
ble (en théorie) de rouler sur route
(il n’est pas immatriculé) — est arri-
vé à bon port : au Centre de con-
grès Palexpo, à Genève, où se dé-
roule à partir d’aujourd’hui 7 mars,
et jusqu’au 17 mars, la 89e édition 
du Salon automobile internatio-
nal.

« Good job ! »
Ils ont travaillé non-stop quaran-

te heures, dans leur atelier montbé-
liardais (école Germaine-Tillion), 
juste avant de hisser leur création 
sur la remorque d’un camion pour 
l’expédier au salon helvète. C’était 
vendredi dernier, en tout début 
d’après-midi. Et sous la pluie.

Genève, c’est un rendez-vous in-
contournable pour tous les fondus
d’automobile. « Pour nos élèves, 
c’est une magnifique carte de visi-
te », résume Noël Nasica, direc-
teur de l’école Sbarro. Sur le stand 
de l’institution montbéliardaise, 

lors des journées presse (les 5 et 6 
mars), ils ont reçu la visite de
Magnus Walker, un célèbre desi-
gner de mode britannique, raide-
dingue de la marque Porsche. Ce 
collectionneur mondialement 
connu dans le milieu des porschis-
tes n’en possède pas moins de… 
quarante exemplaires.

En découvrant le proto Renner, il
leur a lancé un « good job ! » Il a 
aussi posté sur son compte Insta-

gram une photo du véhicule en 
«story», c’est-à-dire durant la du-
rée limitée vingt-quatre heures, 
mais avec une visibilité maximale. 
Sur ce réseau social, Magnus Wal-
ker compte quelque 580 000 fol-
lowers.

Alexandre BOLLENGIER

> Toutes les infos pratiques du 89e 
Salon automobile international de 
Genève sur www.gims.swiss/fr

GENÈVE >  89e Salon automobile international (7-17 mars)

L’école Sbarro en mode néo-rétro à Palexpo

Les élèves de la promo 2018-2019 de l’école Sbarro entourant le designer de 
mode et porschiste britannique Magnus Walker (avec le chapeau).Photo ER


